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QUI ?

« Tous les services du Département participent à l’effort 
pour nos aînés : chacun donne une semaine de travail »
Magali Nesme, directrice de l’Autonomie

LA VACCINATION DES PLUS ÂGÉS ET  FRAGILES  BAT  SON PLE IN

Accompagner les aînés fait pleinement 
partie des missions du Département.  
Les protéger du Covid-19 est une prio-
rité. Au côté de la campagne de vaccina-
tion pilotée par l’ARS dans les EHPAD, le  
Département a orchestré celle menée dans 

les MARPA et résidences autonomie, pour les résidents 
et les salariés.
Au-delà, comment faciliter l’accès à la vaccination 
des personnes dépendantes, isolées, fragiles, vivant à  
domicile ? En contactant chacune d’elles afin de lui  
proposer d’être vaccinée, lui fixer rendez-vous, organiser 
la vaccination au plus près de chez elle, avec transport si 
besoin ou à domicile pour les plus dépendantes. Menée 

avec les partenaires locaux (Préfecture, ARS, 
collectivités locales, SDIS, RDTA, services 

d’aide à domicile), l’action est en cours 
depuis mi-mars.

Vaccin itinérant
Le Département déploie une vaste campagne pour vacciner au plus près de chez elles les 
personnes de plus de 75 ans bénéficiaires de l’APA* ou la PCH**.
PAR     ANNICK PUVILLAND

Le SDIS apporte son concours à 
la campagne de vaccination.

5 500 PERSONNES APPELÉES
« Une journée de test a été organisée le 19 février en 
partenariat avec le centre de vaccination d’Ambérieu-en- 
Bugey. Elle a permis d’affiner l’organisation, de  
quantifier les besoins humains » explique Magali 
Nesme, directrice de l’Autonomie. 460 bénéficiaires 
de l’APA à domicile, de plus de 75 ans, avaient été  
appelés par téléphone. Certains avaient déjà eu le vaccin 
ou un rendez-vous pris par les proches ou ne voulaient 
pas. 96 ont été vaccinés. Le transport a été organisé 
pour ceux ne pouvant venir par leurs propres moyens, 
soit la moitié. « La présence d’aides à domicile pour  
aider les personnes à remplir le questionnaire, au désha-
billage, au transport, a été appréciée et est reconduite. »
Suite à ce premier test, la campagne se déploie aux 
quatre coins et recoins de l’Ain, auprès des 5 500  
bénéficiaires de l’APA à domicile ou de la PCH, 
dans les centres déjà existants et dans de nouveaux  
spécialement créés. 

*APA : allocation personnalisée d'autonomie
**PCH : prestation de compensation du handicap

En chiffres
— 5 500 personnes de plus de 75 ans 

bénéficiaires de l’APA ou la PCH

— Plus de 78 agents du Département 
mobilisés pour les contacter et fixer  
les rendez-vous

— 39 journées de vaccination, dans  
7 centres fixes et 11 lieux délocalisés

Une opération partenariale 
menée avec :
— la Préfecture

— l’ARS (Agence régionale de santé)

— le SDIS (Service départemental 
d’incendie et de secours)

— la RDTA (Régie départementale des 
transports de l’Ain)

— les services d’aide à domicile (ADAPA, 
ADMR, VSDS, ADOM 01, AMICIAL, ADS)

VACCINAT ION

Département de l’Ain
DGA Solidarité

13 avenue de la Victoire
BP 50415

01012 Bourg-en-Bresse Cedex

Tél. 3001
Du lundi au vendredi,  

de 9 h à 12 h 30  
et de 13 h 30 à 17 h

www.ain.fr

Pour contacter 5 500 personnes et fixer les 
rendez-vous, il faut être nombreux. Tous 
les services départementaux se mobilisent, 
en apportant leur concours au service 

mis en place du 8 mars au 4 juin sur le site de la  
Madeleine à Bourg-en-Bresse. 
Chargée d’accueil et référente communication au 
musée de la Résistance à Nantua, Leslie Bernolin 
est l’une des 78 agents ayant volontiers répondu 
à l’appel pour participer à l’opération : « Je suis 
assez à l’aise avec l’accueil téléphonique, les  
musées sont toujours fermés : c’est normal d’aider 
les collègues ! »

Durant cinq jours (avec formation le lundi matin), 
elle a appelé les personnes sur le secteur de Miribel :  
« Ça s’est très bien passé, j’ai proposé de revenir 
pour dépanner si besoin. Je pensais avoir beaucoup 
de retours négatifs des personnes mais les gens 
sont très contents qu’on les appelle, qu’on s’inquiète 
pour eux. Ils nous remercient. Quand on n’arrive pas 
à joindre la personne, qu’il n’y a pas de numéro, on 
cherche : on joint la famille, la mairie. Les mairies 
sont très contentes qu’on agisse, il y a un super 
échange avec le Département. » 

« Les gens sont contents  
qu’on les appelle »
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Leslie Bernolin a participé au service d’appels et d’inscriptions.  

Pour les personnes résidant dans un rayon 
de 20 km de l’un des 8 centres de vacci-
nation mis en place par l’État et l’ARS, les  
rendez-vous pour les deux injections du 

vaccin Pfizer – « le plus adapté au grand âge mais 
présentant le plus de contraintes techniques et logis-
tiques » précise Magali Nesme – ont lieu au centre. 
Pour celles plus éloignées, le Département ouvre  
11 lieux délocalisés, dans des salles communales.  
Un vaccibus transporte le matériel et le personnel.
Les personnes les plus dépendantes, ne pouvant 

être transportées, sont vaccinées à domicile.Le 
SDIS (Service départemental d’incendie et de 
secours) met à disposition ses moyens humains 
et matériels. « Depuis plus d’un an, nous avons 
fait trois mille interventions pour des cas avérés 
ou des suspicions de Covid. Nous sommes  en-
gagés aux côtés du Département et de l’ARS 
pour la vaccination, via notre service de santé  
(médecins et infirmiers), un véhicule dédié, la  
participation en appui aux équipes médicales 
et au transport des vaccins » indique le colonel 

Proximité 
à tous les étages

S U R  L E  T E R R A I N

Jean-Luc Panis, directeur adjoint. À domicile, la  
vaccination est effectuée par un infirmier protocolé, 
accompagné par un sapeur-pompier.
La RDTA apporte sa pierre à l’édifice en transpor-
tant les personnes sur les lieux de vaccination. 
« C’est normal de participer, il faut se serrer les 
coudes face au Covid. 150 véhicules adaptés 
participent à l’opération de vaccination » affirme 
Sylvain Pitaud, directeur de production.
Le vaccin est gratuit, comme partout en France et 
pour tous. Le transport aussi. 

Le vaccibus emmène le matériel et les équipes de santé  
sur les lieux de vaccination ouverts dans des salles communales.

Les 8 centres fixes 
— Ambérieu-en-Bugey		  —  Belley 
— Bourg-en-Bresse 		  —  Gex 
— Oyonnax			   — Miribel 
— Valserhône		  — Trévoux

Les 11 lieux délocalisés 
— Châtillon-sur-Chalaronne 	 — Marboz  
— Dompierre-sur-Veyle 	 — Nantua  
— Plateau d’Hauteville 		 — Thoiry  
— Pont-de-Vaux 		  — Trévoux  
— Pont-de-Veyle 		  — Saint-Vulbas  
— Villereversure.
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